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es raisons de la colère 
Comme nous l’expliquions dans notre 
dernier numéro, c’est l’augmentation des 
taxes sur le diesel qui a mis le feu aux 

poudres. Mais la colère qui s’exprime est plus 
profonde. Une bonne part des Français, 
souvent modestes et habitant à la campagne, 
ont le sentiment d’être abandonnés et méprisés 
par les hommes politiques. Le mouvement des 
Gilets jaunes est très populaire, plus de 70 % 
des Français l’approuvant. À travers 
la France, ce sont plusieurs cen-
taines de ronds-points, péages ou 
entrées de villes qui sont occu-
pés par des Gilets jaunes de 
tous âges. 

Des manifestations sous tension 
Les Gilets jaunes travaillant pour la 
plupart durant la semaine, la mobilisation est 
plus forte le samedi. Mais samedi 1er  dé-
cembre, les violences ont augmenté d’un 
cran. À Paris, l’Arc de Triomphe a été saccagé. 
Les policiers et gendarmes furent parfois 
débordés. De nombreux voyous s’étaient 
mêlés aux Gilets jaunes pour voler et 
casser. En province, des manifestations 
ont dégénéré, comme au Puy-en-Velay 

où la préfecture a été incendiée. Pendant ce 
temps, la réponse du gouvernement peinait à 
convaincre, même si l’annonce du gel des 
hausses de taxes était bien accueillie. 

L’inconnue du 8 décembre 
Samedi 8 décembre, les Gilets jaunes avaient 
appelé à se rassembler une nouvelle fois. Au vu 
de la violence observée la semaine précé-
dente, on pouvait craindre le pire, à com-
mencer par des morts. Paris était en état de 
siège, avec des milliers de policiers déployés. 
Les gendarmes disposaient même de véhicules 

blindés et d’hélicoptères. De nombreux 
commerçants avaient baissé leur 

rideau, donnant à notre capitale un 
aspect de ville morte. Finalement, la 
violence a été contenue, même si 
des pillards en ont profité pour voler 

des magasins. Venant de banlieue, ils 
n’ont rien à voir avec les Gilets jaunes. 

En province, des incidents violents 
ont éclaté à Marseille, Avignon, 
Toulouse ou encore Bordeaux. 

Quelle suite ? 
Au début, les ministres ont semblé ne 

pas comprendre la colère qui s’exprimait. 
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Depuis le 17 novembre, un vent de révolte souffle sur la France. Le samedi 8 décembre  
aura finalement été plus calme que prévu. Mais la colère va-t-elle vraiment retomber ?

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E
Julien Magne

Quel avenir pour les Gilets jaunes ?
SE FORGER SA PROPRE OPINION



Quelle ne fut pas la surprise du maire de Bart, dans le 
Doubs, quand il a reçu une amende de 90 euros. Il est 
reproché à un des chasse-neige de sa commune d’avoir 
emprunté une voie de bus sur les grands boulevards 
parisiens, alors que l’engin, chargé de sel et ne 
dépassant pas les 70km/h, attend sagement au garage les 
premières neiges. Une erreur qu’il va maintenant falloir 
faire admettre à l’administration. Bon courage !
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Un patron français en prison 
Le 19 novembre, la police japonaise a arrêté Carlos 
Ghosn, PDG du constructeur automobile Renault. 
La justice japonaise le soupçonne d’avoir caché 
plusieurs millions d’euros de salaires. Il pourrait 
passer Noël en prison. Renault est l’allié de deux 
marques japonaises, Nissan et Mitsubishi Motors, 
dans lesquelles les fraudes auraient pu avoir lieu. 
Cette dissimulation d’argent aurait eu pour but de 
cacher aux employés que leur PDG touchait un 
salaire environ 10 000 fois supérieur au leur…

Insolite 
Un chasse-neige verbalisé à Paris

Certains se sont montrés 
méprisants, voire insultants 
ou tout simplement mala-
droits. Mais le ton a évolué. 
Le Premier ministre a an-
noncé des mesures favo-
rables aux revendications 
des Gilets jaunes. Le pré-
sident, au début très absent, 
s’est adressé aux Français 
ce lundi 10 décembre, à la 
télévision. Il a annoncé un 
certain nombre de mesures 
en réponse à la colère des 
Gilets jaunes : 
– Augmentation du SMIC 
(salaire minimum en France) de cent euros par 
mois. 
– Pas de hausse d’impôts pour les retraités 
modestes.  
– Heures supplémentaires réalisées par les 
employés exonérées d’impôts.  
– Prime de fin d’année dans les entreprises qui 
le peuvent. 
À première vue, ces annonces ne semblent pas 
à la hauteur de la colère des Français 
modestes qui expriment un ras-le-bol qui va 

beaucoup plus loin que ces 
réponses. Tant que le gouver-
nement ne fera pas l’effort 
de comprendre les racines 
du problème, le mouve-
ment des Gilets jaunes 
semble amené à perdurer. Il 
pourrait même devenir 
difficilement contrôlable. 
Au-delà des effets écono-
miques négatifs, la pour-
suite du mouvement pour-
rait s’accompagner d’une 
hausse des violences, chez 
certains Gilets jaunes qui 
ont le sentiment de ne pas 

être écoutés. Le répit inespéré donné par la 
baisse de violence du 8 décembre ne doit pas 
être gâché. Cependant, les manifestations du 
samedi 15 décembre s’annoncent encore 
tendues, voire explosives dans certaines villes.  

Les semaines à venir seront donc détermi-
nantes. Mais il faudra toutefois beaucoup de 
temps et d’efforts aux hommes politiques pour 
retrouver la confiance de ces Français qui ont 
laissé exploser leur colère.

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E
Julien Magne

Avenue Carnot, Paris 1er décembre.

Brèves



ès le lundi suivant, la Justice prend le 
relais et juge la plupart de ces mani-
festants en comparution immédiate. 
Les peines sont alors annoncées le jour 

même. En deux jours seulement, les mani-
festants incriminés ont donc été arrêtés, 
entendus par la police et jugés.  

Essayons de comprendre comment 
se met en place ce système de 
justice ultrarapide. Lorsqu’il existe 
de nombreux indices permettant 
aux enquêteurs de police ou de 
gendarmerie de penser qu’une 
personne a commis un crime ou 
un délit, la police arrête cette 
personne et la place en « garde à 
vue  ». Cela signifie que la per-
sonne arrêtée va rester dans une cellule au sein 
du commissariat ou de la gendarmerie le temps 
de répondre aux questions des enquêteurs.  

La garde à vue dure généralement 24  heures, 
mais elle peut durer bien plus longtemps en 
fonction des faits et de la complexité de l’affaire. 
Par exemple, dans les cas de terrorisme, la garde 
à vue peut durer 144 heures ! 

Une fois que les enquêteurs ont fini d’inter-
roger la personne et de vérifier ses décla-

rations, deux cas se présentent  : soit la 
personne arrêtée est remise en liberté l’enquête 
ayant finalement permis de l’innocenter, soit 
les indices ont tendance à se confirmer et les 
juges prennent alors le relais. 

Dans ce dernier cas – et si on soupçonne des 
délits ou crimes très graves comme 
un homicide (action de tuer) ou 
un viol  –, la personne peut être 
mise en détention provisoire. La 
détention provisoire signifie qu’on 
l’emmène en prison le temps de 
terminer l’enquête et d’organiser 
le procès. Cela peut alors durer 
plusieurs années avant qu’elle soit 
jugée. 

Dans des cas d’infractions un peu moins graves 
comme l’escroquerie par exemple, on peut 
décider de ne pas mettre la personne en prison 
mais de la placer sous contrôle judiciaire. Cela 
signifie que la personne reste libre mais qu’elle 
doit se présenter tous les jours dans un 
commissariat pour que l’on s’assure qu’elle n’a 
pas quitté le pays et, ce, le temps qu’elle soit 
jugée. 

Et puis, dans des cas encore moins graves ou 
dans lesquels les faits commis apparaissent de 

D

Des Gilets jaunes jugés  
en comparution immédiate 

APPRENDRE AVEC L’ACTUALITÉ
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Depuis quelques semaines, au soir de chaque manifestation des Gilets jaunes,  
le ministre de l’Intérieur, Christophe Castaner, indique le nombre de personnes arrêtées  
et placées en garde à vue.

La garde à vue  
dure généralement 

24 heures,  
elle peut durer  

plus longtemps en 
fonction des faits. 

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E
Virginie Terrier
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orsqu’un grand volume d’eau se met 
brusquement en mouvement, à la suite 
d’une éruption volcanique, d’un glisse-
ment de terrain sous-marin ou d’un séisme 

justement, la mer, aussi calme puisse-t-elle 
être, peut se transformer en une série de vagues 
gigantesques et destructrices atteignant parfois 
trente mètres et dévastant tout sur leur passage 
en s’enfonçant dans les terres. C’est ce qu’on 
appelle un tsunami.  

Il s’agit de l’une des catastrophes naturelles les 
plus meurtrières de l’Histoire  : le tsunami de 
2004, par exemple, qui a surgi dans l’océan 
Indien, est la catastrophe la plus meurtrière de 

ces trente dernières années avec plus de 
250 000 victimes. 

Il était donc bien normal de chercher à s’en 
prémunir après le séisme de la semaine 
dernière. Dix minutes après le choc sismique, 
des sirènes d’alerte ont retenti sur tout le 
territoire et, dans le même temps, les Néo-
Calédoniens ont reçu des sms les invitant à se 
mettre à l’abri. Si le risque avait été vraiment 
présent, ils auraient même reçu des ordres 
d’évacuation pour s’éloigner le plus possible 
des côtes. Fort heureusement, l’alerte a été 
levée environ trois heures après son déclen-
chement : finalement, le séisme n’a pas fait de 
vagues. M. B. 

Tsunami
Le 5 décembre dernier, un puissant séisme  

a été enregistré au large de la Nouvelle-
Calédonie à 15h18, heure locale (5h18  

à Paris). Dans les quelques minutes qui ont 
suivi, les autorités sur place ont alors lancé 

une alerte au tsunami. Mais de quoi s’agit-il ?

façon simple et claire, le juge peut déci-der 
que la personne mise en garde à vue sera jugée 
dès le lendemain. C’est ce qu’on appelle la 
comparution immédiate. 

Lors de l’audience, le lendemain, on 
demande à la personne concernée si elle 
accepte d’être jugée le jour même. Elle 
peut tout à fait refuser et, dans ce cas, 
son procès est renvoyé à plusieurs 
semaines voire à plusieurs mois. Si elle 
accepte, l’audience est alors rapide et se 
termine par le prononcé du jugement le 
jour même. 

C’est ainsi que soixante-dix personnes ont été 
jugées en comparution immédiate le lundi 
3 décembre à Paris et qu’une centaine d’autres 
encore l’ont été le lundi 10 décembre. Les 
manifestants ont été, pour la très grande majo-
rité, arrêtés et poursuivis pour des violences 
commises lors des rassemblements. 

Concernant les Gilets jaunes, ces audiences ont 
abouti à des jugements condamnant à de la 
prison avec sursis (c’est-à-dire que la peine de 
prison ne sera prononcée que si la même 

infraction, dans un délai déterminé, est de 
nouveau commise) ou à des travaux d’intérêt 

général. Dans des cas plus rares, ils ont été 
condamnés à quelques mois de prison 
ferme. 

Toutefois, ces peines de prison n’ont pas 
été, jusqu’à maintenant, accompagnées 
d’un mandat de dépôt. Cela signifie que 
les juges n’ont pas donné l’ordre d’en-
voyer les personnes concernées en prison. 
Dans la plupart des cas, les peines de 
prison ne seront pas exécutées. 

Cette technique de jugement est régulièrement 
critiquée, car on lui reproche d’être une justice 
«  d’abattage  ». Il est vrai que les procès ne 
durent que quelques minutes et les avocats ont 
peu de temps pour étudier le dossier et 
défendre leurs clients. 

Cependant, dans un contexte où les tribunaux 
sont très encombrés et dans la mesure où ce 
mode de procès est réservé aux cas très simples 
et évidents, la comparution immédiate permet 
aussi de classer rapidement un grand nombre 
d’affaires.

L

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E Virginie Terrier



es différents impôts 
Pour la première fois de l’Histoire, en 
2017, le total des impôts demandés aux 
Français a dépassé les mille milliards 

d’euros. Il existe une multitude d’impôts dont 
les principaux sont : 
– La TVA (taxe sur la valeur ajoutée) est l’impôt 
qui rapporte le plus à l’État. Tout Français le 
paie dès qu’il achète quelque chose. Son taux 
est de 20  %, ce qui signifie que quand tu 
achètes un paquet de bonbons à 2 €, 40 cen-
times sont pour l’État et si tes parents achètent 
une voiture à 12 000 euros, il y a 2 000 euros 
pour l’État. 
– L’impôt sur le revenu est calculé sur le salaire 
que l’on reçoit dans une famille. Ainsi plus on 
gagne d’argent, plus cet impôt sera élevé. Mais 
il peut baisser avec le nombre d’enfants, si 
vous avez un employé à la maison (femme de 
ménage, nounou…) ou en faisant des 
dons à des associations. Seule une 
famille sur deux paie l’impôt sur le 
revenu. À partir de janvier, il sera 
directement prélevé sur les salaires. Il 
pourrait y avoir un risque de méconten-
tement si le nouveau système fonctionne 
mal… 
– Les entreprises versent une partie de leurs 
bénéfices à l’État. Cela s’appelle l’impôt sur les 
sociétés. 
– Il y a également les taxes sur le carburant et 
les cigarettes. 
– Ainsi que des taxes locales, que vous soyez 
propriétaire ou locataire de votre logement. Elles 
se nomment taxes foncière et d’habitation. 

– Enfin, il existe encore une multitude de taxes 
et d’impôts ; en France, on compte en moyenne 
neuf nouvelles taxes par an. 

Des dépenses en hausse 
Si les impôts augmentent, c’est parce que l’État 
n’arrive pas à être économe. Même avec des 
impôts toujours plus forts, il n’arrive pas à 
boucler son budget et doit emprunter de 
l’argent chaque année. Mais alors où va 
l’argent ? 
La moitié est dirigée vers les dépenses sociales. 
C’est-à-dire les retraites, les allocations chô-
mage (que l’on touche quand on a perdu son 
travail), les allocations familiales (versées en 
fonction du nombre d’enfants) ou encore les 
dépenses de santé. 
Un quart va au budget de l’État. Les principales 
dépenses sont l’éducation, le remboursement 

de la dette et les dépenses militaires. 
Enfin un quart va aux régions, aux com-
munes et aux départements. 

Le consentement à l’impôt 
Le vrai problème en France aujourd’hui 

est la perte du consentement à l’impôt. Cela 
veut dire que les gens en ont assez de voir 
leurs impôts augmenter, d’autant plus qu’ils 
constatent une baisse de qualité du service 
public : hôpitaux, trains, routes, écoles... 
L’État n’a donc plus le choix. Il va devoir 
réduire ses dépenses. Mais lesquelles  ? Le 
gouvernement devrait se prononcer ces pro-
chains jours.

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E
Julien Magne

La France est devenue le pays où la fiscalité est la plus forte, devant la Suède, le Danemark 
et l’Italie. Ce classement renvoie à la révolte des gilets jaunes.

La France, championne du monde des impôts
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Un soir presque ordinaire

Tout le monde s’affaire, c’est 
l’heure des transmissions  : les 

médecins de leur côté, les équipes soignantes 
(infirmières et auxiliaires) de l’autre, donnent à 
ceux qui sont de garde les informations sur les 
patients qui sont là, ceux qui sont hospitalisés 
pour la nuit, ceux pour qui l’on attend des 
résultats d’examens. On espère que la garde 
sera calme. Déjà trois familles attendent qu’on 
les inscrive… Les infirmières ont décoré 
chaque recoin de la salle d’attente pour donner 
de la joie aux murs tout gris. 

22h30  : Deux parents déposent, pani-
qués, un couffin sur le comptoir d’accueil. 
En préparant la fête du soir, le papa a 
versé du rhum dans une carafe qu’il a 

laissée dans la cuisine. La maman de 
leur bébé de deux mois a préparé le 
biberon en utilisant le liquide 

translucide de la carafe… Au 
bout de quelques gorgées, Léa a 

recraché la tétine et la maman a 
réalisé son erreur. Léa dort très profondément 
dans son cosy. L’interne1 l’emmène au décho-
cage2, branche le scope3, essaye de la réveiller, 
teste ses réflexes. Elle prescrit un bilan sanguin 
(une prise de sang) pour mesurer le taux 
d’alcool avalé, prévient le senior4 de garde qui 
vient examiner l’enfant. L’infirmière prépare 
une perfusion pour l’hydrater. 

23h : Il y a du monde partout, l’ambiance est 
morose, chacun rêve de rentrer chez soi. Au 
box 2, est examiné Thomas, 12 ans, qui a une 
fièvre très forte et se plaint de maux de tête 
terribles depuis le matin. En lui penchant la 
nuque, le médecin déclenche une douleur 

violente  : il va falloir 
faire une prise de sang et une 
ponction lombaire5 pour chercher 
une méningite (une infection de la membrane 
qui entoure le cerveau et la moelle épinière). 
C’est sérieux, Thomas voit bien que ses parents 
sont inquiets.  

23h30 : Au box 4, un papa s’énerve contre 
un jeune interne qui lui prescrit «  juste  » du 
doliprane, après trois heures d’attente. Il 
voudrait des antibiotiques pour Chloé, 2 ans, 
qui a beaucoup de fièvre et ne veut pas croire 
l’étudiant qui lui explique que ce n’est pas 
nécessaire. Le senior vient à la rescousse en 
entendant des éclats de voix. Tandis qu’il 
parlemente, une sonnerie stridente retentit 
dans toutes les urgences et le papa voit, 
médusé, les deux médecins partir en courant  : 
c’est la sonnerie d’urgence vitale, que les 
infirmières déclenchent quand un enfant arrive 
dans un état très grave. 

Au déchocage, on installe un bébé d’à peine 
trois semaines. Mathis respire à toute vitesse, il 
est marbré, ses mains sont gelées, il est très 
pâle. Les gestes sont rapides, chacun sait ce 
qu’il doit faire  : le scope indique que le cœur 
de Mathis bat à 250 pulsations par minute, 
l’électrocardiogramme (enregistrement de 
l’activité cardiaque) confirme que le bébé a 
une tachycardie supraventriculaire6 : son cœur 
ne régule plus son propre rythme, il ne le 
supportera pas longtemps. Il faut poser une 
perfusion directement dans le tibia de Mathis 
pour injecter très vite un médicament. La 
première perfusion passe  ; entre-temps le 
réanimateur7 arrive, alors que le traitement n’a 

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E Anne-Sophie Biclet
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Même la nuit de Noël, le service des urgences est prêt  
à toute éventualité.

18h :

1. Internes : Étudiants qui, après six ans d’études, préparent leur thèse pour être docteur en médecine.  
2. Déchocage : Salle des urgences vitales (ce qui met en péril la vie de l’enfant), avec du matériel spécifique, plus de place ; on en 
garde toujours une de libre au cas où. 
3. Scope  : Appareil qui affiche et enregistre en permanence le rythme cardiaque, la tension, la saturation (c’est-à-dire le taux 
d’oxygène dans le sang). Il permet de surveiller de près l’état d’un patient.  
4. Senior : Il est docteur en médecine, c’est lui qui encadre et forme les internes. 
5. Ponction lombaire : Piqûre dans le dos pour prélever le liquide qui circule le long de la moelle épinière et autour du cerveau. 
En cas de méningite, on y trouve des bactéries ou des virus et des traces d’infection.  
6. Tachycardie supraventriculaire : Le cœur bat trop vite et donc se fatigue et est moins efficace.  
7. Réanimateur : Médecin du service de réanimation, où l’on soigne les patients dont la vie peut être en danger. 



aucun effet. Il est calme et concentré, on re-
commence une injection. Quelques secondes 
après, le cœur ralentit… ralentit tellement 
qu’il faut le stimuler un peu avec un autre 
produit que l’infirmière tient déjà prêt, à la 
demande du réanimateur. Tout le monde 
respire, la maman de Mathis pleure, une 
auxiliaire la prend dans ses bras et l’emmène 
boire un peu d’eau. Mathis va monter en 
réanimation, il faut surveiller que cela ne 
recommence pas.  

De retour dans les box  : le papa de Chloé 
s’est calmé, l’alerte l’a secoué, il a compris. 

Les résultats de Thomas confirment une 
méningite, on commence une perfusion 

d’antibiotiques. Thomas sanglote, ce 
soir, il passera Noël à l’hôpital. Ses 
parents le réconfortent, ils n’ont 
plus qu’une préoccupation  : que 
leur fils guérisse, très vite.  

2h  : Léa va bien maintenant, elle 
est réveillée, elle tête, se remet à 

sourire. Les prélèvements l’ont confirmé, elle 
a bien eu le temps d’avaler du rhum. Les 
parents sont catastrophés, l’équipe plaisante 
pour les détendre, il sera temps demain de les 
sermonner. 

En salle d’attente, une infirmière entend un 
petit bruit entre les fauteuils du fond. En 
s’approchant, elle trouve une maman avec 
deux enfants de 5 et 7 ans, allongés à même 
le sol. Avec les médecins, quelques mots 
d’anglais, des gestes et de la patience, on 
découvre que ce sont des réfugiés, sans 
papiers, qui viennent d’Érythrée, en Afrique. 
Ils ne savaient pas où dormir  : plus de place 
dans les foyers d’accueil. Le Samu social est 
débordé. On leur donne un repas chaud, on 
les installe sur des brancards avec des 
couvertures, c’est mieux que rien. Demain, il 
fera jour… 

Pour l’instant, tous les patients ont été pris en 
charge, les soignants se retrouvent quelques 
minutes autour d’un magnifique gâteau fait 
par une ancienne de l’équipe. Certains ont 
été désignés pour cette garde, le médecin 
senior, lui, s’est porté volontaire  : il n’a pas 
d’enfant et s’est mis au service de ses 
collègues qui en ont. Ce soir, c’est Noël aussi 
à l’hôpital : une lumière est allumée au cœur 
de la nuit.

L E S  C H I F F R E S  D E  L A  Q U I N Z A I N E

U N E  C E R T A I N E  I D É E  D E  L A F R A N C E Gaëlle Iordanow
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50% 

des cadeaux offerts aux 
enfants de plus de 10 ans 
feront partie de l’univers 

du loisir, des sorties,  
des livres, de la mobilité 

urbaine… 

Les jeux de société, les robots et les jeux  
de mobilité progressent de 15 % dans  
les intentions d’achat par rapport à 2017.

La déclaration 
universelle des droits  

de l’homme a fêté  

ses 70 ans  
le 10 décembre 2018.

Environ 

50 % 

des radars français 
sont aujourd’hui 
hors service.

Le budget moyen alloué cette année 
aux cadeaux sera de 

143,05 €, contre 128,78 

l’an dernier selon une étude  
du label « Approuvé par 

 les familles » réalisée du 1er au 
3 octobre 2018, auprès de 1 182 
parents d’enfants de 0 à 16 ans.

Pour les enfants de moins de 

10 ans, ce sont des jeux et 
des jouets qui seront au pied 

du sapin



e premier réseau social de la planète fait 
de nouveau l’objet d’une polémique. Le 
Parlement britannique a en effet publié, le 
6 décembre, deux cent cinquante pages 

de documents faisant suite à une procédure 
judiciaire opposant Facebook à une entreprise 
américaine. Il y est fait mention d’un certain 
nombre de fichiers datant de 2012 à 2015 où 
apparaissent des échanges de courriels entre 
dirigeants de Facebook, dont plusieurs pro-
venant du fondateur, Mark Zuckerberg. Ces 
pages révèlent des pratiques douteuses, voire 
frauduleuses en termes de collecte de données 
et de stratégie vis-à-vis de la concurrence.  

Créé en 2004 par Zuckerberg alors qu’il était 
étudiant à Harvard pour mettre en commun 
les données personnelles des membres de 
cette université, ce géant du web, à la tête 
duquel se trouve son fondateur aujourd’hui et 
qui pèse 35 milliards de dollars de chiffres 
d’affaires, fédère 2 milliards d’utilisateurs et est 
disponible en 107 langues à travers le monde ! 
Véritable empire commercial, il possède 
plusieurs applications comme WhatsApp et 
Instagram.  

Facebook tire sa richesse des recettes publici-
taires que des milliers d’annonceurs versent au 
géant américain. Disposant de vastes données 
sur l’ensemble de ses utilisateurs, Facebook 
attire également de nombreuses entreprises. 
Parmi elles, Cambridge Analytica, spécialisée 
dans l’analyse des données. En 2016, cette 
entreprise britannique se sert des données de 
87 millions d’utilisateurs Facebook pour la 

campagne américaine du candidat Donald 
Trump. Le scandale éclate en début d’année et 
Facebook doit verser une amende. Par ailleurs, 
dans le débat autour des «  fake news1  », 
l’entreprise est convoquée par un certain 
nombre de commissions issues des Parlements 
canadien, brésilien, australien, irlandais, 
argentin, singapourien et français pour rendre 
compte de ses actions pour contrer les fausses 
informations diffusées sur son site dans le 
cadre de campagnes politiques.  

Dans ces documents récemment publiés, on 
apprend que les dirigeants de Facebook ont 
défini une liste blanche, c’est-à-dire un certain 
nombre d’entreprises, parmi lesquelles Netflix 
et Airbnb, pouvant continuer à accéder à 
certaines fonctionnalités et données utilisa-
teurs malgré la réglementation plus restrictive 
votée en 2015. Il est fait mention également 
d’une nouvelle version de l’application 
Android de Facebook dont l’objectif est 
d’activer de nouvelles autorisations de la part 
de l’utilisateur mais sans l’alerter. Autre objet 
de polémique  : Onavo, le VPN2 gratuit que 
Facebook proposait via l’Apple Store ou 
Android, et qui permettait au géant américain 
de collecter des données sur la façon dont les 
utilisateurs surfaient sur les sites concurrents.  

Facebook a répondu à peine ces pages 
publiées, montrant ainsi que chacune de ces 
opérations est préparée avec soin et assortie 
d’éléments de communication afin de 
répondre aux éventuelles critiques et polé-
miques dans les délais les plus brefs.

L ’ É C H O  D E  L ’ Mikaël de TalhouëtÉ C O

Facebook de nouveau 
dans la tourmente

L
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2018 est une année de troubles pour le géant du web. 
C’est au tour du Parlement britannique d’épingler 
Facebook pour des pratiques et propos douteux, 
notamment sur l’utilisation des données personnelles.

1. Fausses informations. 
2. Virtual Private Network : Réseau privé virtuel. Connexion inter-réseau permettant de relier deux réseaux locaux  
par un protocole de tunnel.



Plus au sud 
Le sud de l’Europe se caractérise par la 
tradition des crèches. Apparue en Italie 
au Moyen Âge, elle s’est répandue 
dans toute l’Europe latine et catho-
lique. Tout d’abord dans une grotte ou 
plus simplement une étable, elle a 
progressivement fait son entrée dans 
les foyers. C’est au Français Jean-Louis 
Lagnel que l’on doit au XVIIIe siècle la 
création des célèbres santons de 
Provence.

En Scandinavie 

Région par excellence associée à Noël, la 
Scandinavie se prépare à cette grande fête en 
célébrant notamment sainte Lucie, originaire 
de Suède. Également célébrée en Norvège et 
au Danemark, le 13 décembre, les jeunes 
filles, vêtues de blanc et coiffées de cou-
ronnes lumineuses, défilent dans les rues en 
chantant des airs de Noël. Elles distribuent 
des petits gâteaux au gingembre ou au safran 
et du vin chaud.

La Saint-Nicolas 
L’Alsace, la Lorraine et la Franche-Comté 
partagent avec de très nombreux pays d’Europe 
du Nord – Allemagne, Pays-Bas, Belgique, 
Luxembourg, Autriche, Pologne ou encore 
Suisse – la tradition d’attendre le passage de saint 
Nicolas au matin du 6 décembre. La veille, on 
disposera les souliers propres devant la porte de la 
maison pour que le saint y dépose dans la nuit 
chocolats et friandises. On n’oubliera pas la 
carotte et le bol d’eau pour son âne. Mais 
attention, car le père Fouettard et sa trique ne sont 
pas loin !

Noël chez nos voisins
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L E S  N O U V E L L E S  D E  L ’ EUROPE Karl-Wilhelm von Lüneth

Le temps de l’Avent a commencé et c’est l’occasion,  
dans l’attente de Noël, de s’intéresser à nos chers voisins d’Europe.  
Quelles sont leurs traditions ?



our mémoire (cf. Actuailes n° 43), Daech 
est l’acronyme arabe d’«  État islamique 
en Irak et au Levant » (Dawla al Islamiya 
fi al  ’Iraq wa  ash Sham). Cette organi-

sation prône l’application de la loi islamique 
(Shari’a). C’est une organisation terroriste car 
elle utilise la terreur (attentats, assassinats, 
enlèvements…) pour faire appliquer son 
programme. 

Les méthodes de Daech s’opposent ainsi 
radicalement aux «  valeurs  » que défend 
l’Occident actuel. Alors quoi de plus étonnant 
que ces milliers d’Occidentaux qui sont allés 
au Levant pour combattre dans ses rangs ? 

En fait, trois raisons principales peuvent 
expliquer que Robert de Limoges, Kevin de 
Tarbes ou Youssef d’Aubervilliers vont rejoindre 
Daech : 

– Daech propose un programme qui ramène 
aux sources de l’islam, un islam radical qui 
englobe tous les aspects de la société 
(politique, justice, finance, mœurs). Pour les 
musulmans occidentaux partis au Levant, ce 
retour aux sources est une manière de vivre « à 
fond » un « islam non perverti » par la société 
de consommation. 

– Daech propose un retour à des valeurs qui 
correspondent aux aspirations de l’âme hu-
maine. Or, notre société occidentale ne défend 

plus de vraies valeurs. Comprenons-nous bien. 
Notre société occidentale porte des valeurs 
tournées vers l’Homme : humanitarisme, frater-
nité, liberté d’expression, égalité des religions 
pour coller « au ressenti » de chacun… À côté 
de cela, Daech propose don de soi, sacrifice 
pour Allah et la Communauté (la « Umma »), 
chemin du martyre. 

– Daech propose à ses combattants de vivre 
une véritable épopée. Quand le prophète 
Mahomet est mort en 632, beaucoup de 
nouveaux convertis ont abandonné l’islam. Le 
successeur de Mahomet, le calife Abou Bakr a 
donc entrepris une reconquête. Cette recon-
quête a conduit l’islam, au fil des années, à 
assujettir de vastes territoires. Rappelons-nous 
Poitiers en 732 ! C’est ce programme grandiose 
que Daech propose à une jeunesse occidentale 
déboussolée  : le « djihad ». En langue arabe, 
ce terme signifie «  action de porter un effort 
intense ». Mais, dans le Coran, du moins dans 
les premiers versets, il est employé comme 
«  l’action de combattre (avec les armes) sur le 
chemin de Dieu » (al-Jihad fi sabil allah). 

Il existe d’autres raisons, bien sûr. Mais ces 
trois raisons portent à la réflexion. Le système 
occidental n’a-t-il pas aussi une certaine part 
de responsabilité dans l’ampleur qu’a pris 
Daech, une organisation irakienne à l’origine ? 
Qu’en pensez-vous ?

Abu NuwasM O U C H A R A B I E HL E

Pourquoi vont-ils combattre pour Daech ?

P
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Daech ne contrôlera bientôt plus de territoires en Syrie et en Irak. D’ici six mois,  
le « Califat territorial » pourrait ne plus exister. Et pourtant, l’organisation djihadiste 
continue d’attirer des combattants venus de partout dans le monde.  
Comment expliquer cet attrait pour Daech ?

https://actuailes.fr/43-comprendre-daesh
https://actuailes.fr/43-comprendre-daesh


uatre cent quatre-vingt-cinq millions 
de kilomètres parcourus en deux cent 
cinq jours, cela fait une vitesse de 
vingt-sept kilomètres par seconde. Ces 
valeurs donnent le vertige, mais elles 

ne sont pas si inhabituelles dans l’espace  : la 

Terre et Mars sont déjà en mouvement autour 
du Soleil respectivement à trente kilomètres 
par seconde et vingt-quatre kilomètres par 
seconde. Ainsi les ingénieurs de la NASA ont 
transféré la sonde InSight de l’orbite terrestre 
vers l’orbite martienne. 

La sonde est composée de 
trois sous-ensembles : l’étage 
de croisière, le bouclier 
thermique et l’atterrisseur. 

L’étage de croisière empor-
tait des panneaux solaires et 
de petits moteurs qui per-
mettent de stabiliser la sonde 
pour maintenir les panneaux 
solaires orientés vers le soleil 
pendant le voyage. Cet étage 
fut largué par la sonde juste 
avant d’entrer dans l’atmo-
sphère de Mars. 

Le bouclier thermique a pro-
tégé la sonde pendant l’en-
trée dans l’atmosphère de la 
planète rouge qui s’est faite 
à la vitesse de 5,5 kilomètres 
par seconde, les frottements 
de l’air ont échauffé la sur-
face du bouclier à 1500°C 

InSight : un voyage vers Mars
Le 26 novembre dernier, la sonde InSight de la NASA a atterri à la surface de la planète 

Mars sans encombre. Elle avait décollé le 5 mai 2018 de Californie. Ce n’est pas  
la première sonde envoyée sur Mars : en quoi ce périple est-il un exploit ?

S C I E N C E S Louis Fernand

Q

La route vers Mars. 
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Illustration de la séparation de l’étage de croisière (© NASA/JPL-Caltech).



tout en ralentissant la sonde. À 
500 km/h, le bouclier thermique 
a été largué puis le parachute 
s’est déployé. 

L’atterrisseur est la seule partie 
de la sonde qui s’est posée sur 
Mars, il contient tous les appa-
reils de mesure de la mission. 

Dans la dernière phase, le para-
chute a été largué et l’atterrissage 
a été contrôlé grâce à douze 
petits moteurs-fusées qui ont 
déposé la sonde à la surface de 
la planète rouge. Il ne faut pas 
oublier que la gravité est trois 
fois plus faible sur Mars, ce qui 
facilite grandement la décélé-
ration finale. L’atterrissage est 
entièrement automatique, car la 
Terre reçoit les signaux radio de 
la sonde avec huit minutes de 
retard du fait de la distance. 

Parmi les capteurs de la sonde, il y a 
un sismomètre très précis dont la 
conception a été supervisée par le 
CNES1 et qui montre la contribution 
de la France au projet. Ce sismomètre 
mesurera la vibration de la planète 
pour comprendre sa structure interne. 
Pour les ingénieurs de la NASA2, la 
mission est réussie, mais, pour les 
scientifiques, elle ne fait que 
commencer.

Le savais-tu ? 
InSight est un acronyme  anglais : Interior Exploration Using Seismic Investigations, Geodesy and Heat Transport  que l’on peut traduire  par « exploration interne  par les sondages sismiques, la géodésie et les flux thermiques ». Insight signifie également « aperçu » en anglais.

S C I E N C E S

Illustration de l'atterrissage sur Mars (© NASA/JPL-Caltech).

Première photo prise par Insight sur Mars (© NASA/JPL-Caltech).
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1. CNES : Centre national d’études spatiales. 
2. NASA : Voir Actuailes n° 90.

https://actuailes.fr/joyeux-anniversaire
https://actuailes.fr/joyeux-anniversaire
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Les 
Bredele1 
alsaciens 
ou petits 

gâteaux 
de Noël

La tradition veut que  
les cuisinières alsaciennes 
s’affairent pendant tout l’Avent  
à confectionner des Bredele,  
ces fameux petits biscuits aux 
formes et arômes différents.  
Les maisons sentent bon la 
pâtisserie et les boîtes en fer  
se remplissent en quatre semaines, 
jusqu’à atteindre plusieurs kilos  
 de biscuits ! Puis la précieuse 
production est ensuite partagée  
en famille et avec les amis !

1. Prononcer « brédele ».

Il en existe une multitude de recettes, mais en voici une toute simple que  tu pourras faire pour offrir des Bredele autour de toi : 
Mélanger les ingrédients suivants :  500 g de farine,  250 g de beurre,  250 g de sucre,  8 jaunes d’œuf. Ajouter soit de la cannelle, soit du citron, soit des amandes en poudre… Laisser reposer la pâte deux heures  au minimum au réfrigérateur ; étaler  la pâte au rouleau jusqu’à atteindre  un demi-centimètre d’épaisseur ; découper 

à l’aide d’emporte-pièces en forme d’étoile, de sapin, de cœur…  puis dorer au pinceau avec du jaune d’œuf. Cuire 10 mn à four moyen :  bien surveiller la cuisson !  Avec les blancs en neige qui restent,  tu peux faire des tuiles aux amandes,  par exemple.  À vos fourneaux et emporte-pièces,  c’est parti !

C’est reparti pour notre concours désormais traditionnel !  
Pour participer, envoyez votre photo à l’adresse suivante : 

concours@actuailes.fr avant le 31 décembre. 
L’ensemble des photos sera publié sur la page Facebook d’Actuailes. 
Votez et faites voter pour votre crèche préférée !  
Dix exemplaires de Recettes pour cuisiner en famille, à Noël,  
à Pâques, le dimanche et autres fêtes carillonnées, de Mathilde Ray,  
offerts par les éditions Mame, sont à gagner !  
Et en bonus : un santon pour la crèche arrivée en première place !

Concours  
de crèches

2018 

Miam Miam ! 
Merci, Lydia !

mailto:concours@actuailes.fr
http://www.mameeditions.com/recettes-pour-cuisiner-en-famille-les-dimanches-et-fetes-carillonnees-l20053#.XA_-cBNKjOQ
http://www.mameeditions.com/recettes-pour-cuisiner-en-famille-les-dimanches-et-fetes-carillonnees-l20053#.XA_-cBNKjOQ
http://www.mameeditions.com/recettes-pour-cuisiner-en-famille-les-dimanches-et-fetes-carillonnees-l20053#.XA_-cBNKjOQ
mailto:concours@actuailes.fr
http://www.mameeditions.com/recettes-pour-cuisiner-en-famille-les-dimanches-et-fetes-carillonnees-l20053#.XA_-cBNKjOQ
http://www.mameeditions.com/recettes-pour-cuisiner-en-famille-les-dimanches-et-fetes-carillonnees-l20053#.XA_-cBNKjOQ
http://www.mameeditions.com/recettes-pour-cuisiner-en-famille-les-dimanches-et-fetes-carillonnees-l20053#.XA_-cBNKjOQ


Mauricette Vial-Andru
S U R S U M  C O R D A
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n jour, avec son frère Jacques, il attend 
près du Baptiste. Il est quatre heures de 
l’après-midi. Jésus s’avance. « Le voici. 
C’est lui l’Agneau de Dieu », murmure 

le Baptiste. 

Jean frémit de joie. Désormais, il ne quittera 
plus Jésus. Il le suit aux noces de Cana et voit 
l’eau des six grandes urnes de pierre destinée 
aux ablutions devenir un vin délicieux. Il 
assiste, médusé, à la colère du Maître sur le 
parvis du temple de Jérusalem 
envahi par le bétail pour les 
sacrifices et par les changeurs de 
monnaie, au moment de la 
Pâque. Avec quelle voix le Rabbi 
a crié  : « La maison de mon Père 
est une maison de prière  ! » Jean 
en est tout retourné. 

Il assiste aux guérisons accomplies par Jésus. Il 
entend tous les jours les contestations, dans les 
villes, dans les villages. Cela le révolte  ! 
Comme les gens sont difficiles à convaincre. 
Pourtant, Jean lui-même, avec toute son 
admiration pour le Rabbi, a de la peine à le 
comprendre. 

Il n’a pas fini de s’émerveiller. À Béthanie, 
voilà que Jésus crie simplement  : «  Lazare, 

sors ! » et Lazare, mort depuis plusieurs jours, 
sort du tombeau, enveloppé de ses bandelettes. 
Ce miracle inouï, c’en est trop pour le 
Sanhédrin. Les grands prêtres du Temple 
décrètent la mort de Jésus. 

Arrive la Pâque, le dernier repas de Jésus au 
Cénacle. Le Rabbi vient de laver les pieds de 
ses apôtres. « En vérité, je vous le dis, l’un de 
vous me trahira », dit-il. Jean, impressionné, se 
penche vers Jésus. –  Seigneur, qui est-ce  ?  

demande-t-il tout bas. – C’est celui à 
qui je vais donner une bouchée 
trempée dans le plat, répond Jésus.  

Sur le cœur de Jésus, Jean le bien-
aimé recueille cette confidence. À 
cet instant privilégié, sans doute a-t-il 
entendu battre le cœur du Maître. 
Comme il l’aime et l’admire  ! De 

toute son âme, il écoute la belle prière qu’il 
adresse à son Père des cieux. Toutes les paroles 
de Jésus se gravent dans le cœur de Jean et 
surtout la loi d’amour  : «   Comme je vous ai 
aimés, vous aussi aimez-vous les uns les 
autres. »  

Tel est le grand secret d’amour que nous 
transmet saint Jean, le témoin de l’Agneau de 
Dieu. L’Église le fête le 27 décembre.

«  Comme je vous ai 
aimés, vous aussi 

aimez-vous les uns 
les autres. » 

U

Saint Jean, le préféré de Jésus

Pour en savoir plus, lisez Il s’appelait Jean aux éditions Saint-Jude.

Fougueux, enthousiaste, le fils de Marie-Salomé et du pêcheur Zébédée, ne quitte plus  
le gué de Betharaba, au bord du Jourdain, là où Jean le Baptiste parle aux habitants  
de la Judée. Le Baptiste annonce le Messie, Sauveur des hommes, promis au peuple juif.  
Le jeune garçon bout d’impatience.



omment vous est venue l’idée  
de créer des jeux de cartes ? 
J’ai suivi des études en Arts appliqués, 

pendant lesquelles l’analyse des œuvres 
demandait énormément de connaissances tant 
en art qu’en histoire, littérature ou mythologie. 
Je trouve que nous manquons cruellement de 
culture aujourd’hui  ; cela nous empêche de 
comprendre ce qui nous entoure et même 
le monde dans lequel nous vivons. La 
publicité, par exemple, fourmille de 
références que l’on ne comprend 
plus. Qui sait que l’entreprise 
Nike a choisi son nom en réfé-
rence à la déesse grecque de la 
Victoire : Niké ? Et que son logo 
représente de façon stylisée les 
ailes de la victoire ?  

C’est ce manque qui m’a poussée à 
créer d’abord des jeux de sept familles 
qui permettent – à moi tout comme à mes 
enfants ! – de visualiser de façon claire le fil de 
l’Histoire qui se déroule en image devant nos 
yeux. 

Expliquez-nous l’atout de vos jeux  
de sept familles. 
Chaque jeu de sept familles Dynastie offre un 
panorama illustré couvrant trois siècles d’His-
toire. Les cartes s’assemblent sous forme de 
fresque. Par exemple, lorsque vous réunissez 
les six cartes du « Vœu de Clovis » (Dynastie : 

Le temps des Mérovingiens), l’image composée 
réunit et nomme les événements marquants (la 
bataille de Tolbiac et le baptême de Clovis), ses 
protagonistes (Clovis, Clotilde, Rémi) et les 
lieux de l’action. En outre, une septième carte 
raconte l’histoire de façon résumée. 

En réunissant les cartes de chaque famille, nous 
découvrons l’Histoire de façon très visuelle. 

Cela permet de fixer les informations dans 
notre mémoire. Cela permet également 

de faire des liens entre les person-
nages historiques, entre les époques 
et des liens aussi entre ces époques 
et la nôtre. 

C’est aussi un de mes buts princi-
paux  : créer des liens  ! Des liens 

entre enfants et parents grâce au 
jeu  ; des liens qui nous permettent 

de mémoriser notre Histoire. 

Je suis très attachée à la pédagogie de Maria 
Montessori qui aide à ranger les connaissances 
que l’on acquiert dans des tiroirs et… à ouvrir 
les bons tiroirs pour les réutiliser  : ordre, 
chronologie et relations de causalité… 

Et Mys’tic ? 
Pour ce dernier jeu, ce sont les règles du 
Mistigri que j’ai choisies. On associe un dieu 
grec à son attribut  : Héra à ses paons, Hermès 
à ses sandales ailées ou Artémis à la biche. Et 
attention à celui qui tombe sur Pandore et sa 
boîte ! 

E N T R E T I E N

Du lien en boîte !

C

Alix de Marcillac
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À l’occasion de la sortie de son dernier jeu de cartes Mys’tic, nous avons rencontré 
Véronique, mère de famille et graphiste, qui aime tisser du lien entre les choses et les gens.



Comment avez-vous choisi le dessinateur 
qui illustre si bellement vos cartes ? 
J’ai contacté plusieurs dessinateurs, mais aucun 
n’a accepté de me suivre dans la première 
aventure qui leur paraissait bien incertaine. En 
effet, pour un illustrateur chaque œuvre est une 
vitrine de son talent et mon entreprise man-
quait pour eux de visibilité  : pouvaient-ils se 
fier uniquement à l’intuition créatrice d’une 
maman sans réseau de distribution ? 

Finalement, le dessinateur Raphaël Gauthey1 a 
accepté de tenter l’aventure. J’avais découvert 
ses œuvres par hasard sur Pinterest. Notre envie 
de transmettre l’Histoire nous a rapprochés. 

Quelles ont été vos exigences ? 
Je voulais que les proportions du corps soient 
respectées, pas de caricature, pas de visage de 
style manga. Pour le reste, il était important 
que le dessinateur puisse laisser libre cours à sa 
créativité ! 

Comment avez-vous pu financer  
vos projets ? 
La bonne idée a été de faire appel au 
financement participatif. Par l’intermédiaire 
d’Internet et des réseaux sociaux, nous nous 
faisons connaître petit à petit. Les internautes 
découvrent notre projet et, en pré-commandant 
les jeux, nous apportent les finances qui nous 
manquent pour donner corps à nos jeux. 
Il m’est impossible de financer seule mes 
projets. En effet, chaque nouveau jeu repré-
sente 13 000 euros d’investissement... Et si je 
veux éditer dans les deux ans à venir la suite 
du jeu  Dynastie sur les Capétiens et les 

Valois, puis un jeu Mys’tic sur les saints et leurs 
attributs, il me faudra trouver 52  000 euros. 
Cette somme est impressionnante, n’est-ce 
pas  ? Mais c’est en réalisant une gamme de 
jeux  qu’enfin je pourrai intéresser les distri-
buteurs et proposer au plus grand nombre mes 
jeux de cartes ! 

En attendant, il est possible d’acheter le jeu 
Mys’tic – et les deux jeux Dynastie, bien sûr ! –, 
mais seulement jusqu’au 14 décembre, hélas, 
sur le site Ulule2 qui permet de récolter des 
fonds pour concrétiser un projet. Au-delà, il 
faudra contacter directement la maison d’édition 
que j’ai créée, les éditions La Caverne… 

E N T R E T I E N Alix de Marcillac
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1. Ami lecteur, tu le connais ! C’est lui qui illustre  
les couvertures d’Evguenia d’Anne Riolet et du roman  
de Béatrice Nicodème D’un combat à l’autre. 
2. https://fr.ulule.com/jeu-mystic/

https://fr.ulule.com/jeu-mystic/
https://fr.ulule.com/jeu-mystic/


est une femme simple, presque 
ordinaire. Elle est seule, en train de 
lire la Bible, qu’elle a posée sur un 
pupitre de bois. Et soudain elle 

comprend. Elle sourit légèrement, lève la main 
pour dire oui et retient son voile pour mieux se 
recueillir. On sent que rien ne la détournera de sa 
décision : elle vient d’accepter de porter en elle le 
Fils de Dieu, de faire de la place en elle à l’amour. 
Son visage lisse n’exprime ni frayeur ni angoisse : 
elle sait qu’il lui faut aimer, tout simplement, 
aimer parfaitement. 

A P P R E N D R E À   VOIR Sophie M.

Carte d’identité de l’œuvre 

Date : peint vers 1476 

Taille : 45 cm × 34,5 cm 

Technique : tempera et huile sur bois  

Lieu d’exposition :  

palais Abatellis, Palerme, Sicile (Italie) 

La Vierge de l’Annonciation  
Antonello de Messine (1430-1479)

C’
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Aujourd’hui,  
c’est une lectrice 

d’Actuailes  
qui a rédigé  

notre article.  
En effet, le texte  

de Sophie M. 
 a retenu tout 

particulièrement 
notre attention !  

Elle a choisi  
de nous présenter 
une Annonciation 

d’Antonello  
da Messina. 
Appréciant  

la qualité de  
ce qu’elle avait 

préparé pour  
notre concours, 

nous avons décidé 
de vous en faire 

profiter.



A P P R E N D R E À  VOIR Sophie M.
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Le visage dessine un ovale très pur. Les 
triangles rigoureux que dessine le voile 
conduisent vers ce visage, éclairé d’une 
lumière douce. Pour ne pas nous distraire, 
Antonello réduit la couleur à un bleu profond 
et intense, qui se détache sur fond de nuit. 

Tous ces moyens font de Marie une femme 
comme nous et en même temps une figure 
grandiose. 

Antonello a l’audace de ne dessiner ni auréole 
autour de la tête de Marie, ni or sur ses vête-
ments, ni demeure, palais ou temple qui mon-
treraient sa grandeur. Il ne peint pas d’ange 
lumineux venu du ciel, il se passe de ces signes 
merveilleux : il concentre notre attention sur le 
visage et sur les mains de cette femme qui dit 
«  oui  », car c’est ce 
«  oui  » qui est mer-
veilleux.

Résultat du  concours  
Apprendre à voir 

Bravo aux lecteurs qui se sont appliqués  
à l’exercice difficile de la critique d’art ! 

Voici nos heureuses gagnantes : 

Pour la tranche d’âge 15 ans et plus :  
Sophie M., dont vous trouvez  

le texte ci-dessus. 

Blanche D., pour  
les 13-14 ans. 

Sophie L. M. pour 
les 10-12 ans. 

Elles recevront 
chacune un 
exemplaire 
d’Apprendre à voir 
– la vie dans l’Art de Sophie Roubertie.

n foui l lant les 
rives du Grand 
Lac de Clairvaux, 
dans le Jura, les 

archéologues ont eu la 
surprise de découvrir 
une barque en bois 
miniature. Elle était 
enfouie dans une an-
cienne cité lacustre 
(qui se trouve près 
d’un lac) datant du 
Néolithique (entre 
6 000 et 2 000 avant 
Jésus-Christ). Après 

avoir échafaudé bien des hypo-
thèses, les chercheurs ont estimé qu’il s’agit du 
plus ancien jouet en bois connu.  

Non loin de là, les riches collections du musée 
du Jouet confirment que, de tous temps, l’enfant 
a joué. Et pas forcément avec des objets coû-
teux. Toupies, poupées, chevaux à bascule, 
objets à roues à pousser ou à tirer derrière soi… 
Même fabriqués avec de pauvres moyens, les 
jouets amusent et développent l’imagination.  

Le musée expose des jouets de toutes les 
époques (du hochet aux jeux vidéo). Il pré-
sente en ce moment une exposition sur les Lego 
avec des constructions gigantesques créées par 

des passionnés. Une très bonne idée de 
visite en famille  : enfants, parents et 

grands-parents y retrouveront les jouets 
de leur enfance. 

www.musee-du-jouet.com

L E  C O I N  D E S  C U R I E U X Bénédicte de Saint-Germain

E
Le paradis du jouet

Vous pouvez retrouver l’ensemble des œuvres choisies et les textes 
qui les accompagnent sur actuailes.fr. 

http://actuailes.fr
http://actuailes.fr
http://www.musee-du-jouet.com
http://www.musee-du-jouet.com


C ’ E S T  A R R I V É  L E Clio
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on cher père, 

La tension est  à son comble à Paris. Est-ce également le cas dans notre cher petit village de Bretagne ? Cela ne m’étonnerait pas,  car il paraît que l’opposition a gagné toute une partie de la province. Je me trouvais hier  du côté de Sainte-Clotilde où une foule très nombreuse s’était rassemblée.  Les heurts n’ont pas tardé à éclater face aux forces de l’ordre et aux fonctionnaires 
venus inventorier les biens de l’Église. Deux mille manifestants s’étaient retranchés 
dans l’église et un grand nombre de blessés fut à déplorer. Il faut dire que  les directives demandaient à ce que même les tabernacles soient ouverts !  Toutes ces violences étaient à prévoir depuis cette loi de séparation de l’Église  et de l’État votée en décembre. Sous couvert d’être plus tolérante, de laisser  à chacun sa liberté de conscience, la République ne souhaite qu’une chose : déchristianiser la France et faire disparaître Dieu. Mais tout cela n’est que l’aboutissement d’une politique anticléricale virulente  qui sévit depuis quelques années, fruit de la pensée des Lumières et  de la Révolution française. Te rappelles-tu ? Dès 1878, Gambetta a présenté dans 
un discours son programme religieux : dispersion des congrégations, laïcisation  de l’enseignement, application au clergé de toutes les lois civiles, séparation  de l’Église et de l’État, rupture avec le Vatican. Le clergé représentait pour lui  « le péril social », le serviteur de l’idolâtrie et de l’ignorance qui ne pouvait  que s’opposer à l’esprit moderne. Il fallait donc qu’il disparaisse.  Et c’est ce à quoi se sont employés les gouvernements successifs. Souviens-toi, en octobre et novembre 1880, ce sont des milliers de religieux  qui ont été chassés et des centaines de couvents fermés par les forces de l’ordre. 

En 1882, l’instruction religieuse a été supprimée dans les établissements primaires 
d’État, où les prêtres n’avaient plus le droit d’entrer. Même les symboles religieux furent interdits dans les établissements publics. En 1902, le gouvernement Combes a fait fermer trois mille établissements religieux et dissoudre quatre cent trente ordres religieux. Une véritable persécution  du clergé s’est mise en place jusqu’à la rupture des relations entre la France  et le Saint-Siège il y a peu.  
Et maintenant, nous en sommes là. Nous ne pouvons qu’assister, impuissants,  aux conséquences désastreuses de ces lois sur notre pays. 

Je t’embrasse bien affectueusement. 
À Dieu. 

M

9 DÉCEMBRE 1905

Paul



ACTUAILES A  LU  ET AIMÉ Valérie d’Aubigny

ntoine et Vacarme, étalon indomp-
table, vibrent d’un même cœur. Tous 
deux, victimes d’injustice et de mau-
vais traitements, se réconfortent au-

delà des mots.  

La Révolution a laissé de grandes tranchées 
douloureuses dans les esprits. Des choix 
politiques opposés divisent encore les familles. 
C’est le cas de la famille d’Antoine, fils du 
vicomte de Guével, farouche bonapartiste. À 
12 ans, il est encore trop jeune pour 
comprendre pourquoi son père, proche du 
pouvoir, a rompu toute relation avec son 
grand-père resté seul dans son manoir breton. 

Le magnifique étalon qui, jadis, se fortifiait en 
liberté dans les pâtures bretonnes, se retrouve 
parqué à Paris dans un box où on le maltraite 
pour punir son mauvais caractère.  

Antoine va souvent dormir près de lui en 
cachette. Ses parents ne lui montrent plus 
d’affection, il déçoit son précepteur, a perdu 
toute confiance en lui...  

Un jour, la coupe est pleine. Il comprend que 
son père va faire abattre Vacarme ! Alors il 
fugue, quitte Paris vers l’Ouest, franchissant 
miraculeusement les barrages. Vacarme semble 
saisir le but du voyage : le manoir de 
Kermeur...  

Une épopée pleine de dangers, celui de se 
faire détrousser, tuer par les loups, trahir par 
des couards... Mais aussi, la chance de 
rencontrer Anne, petite servante exilée loin de 
sa Bretagne, elle aussi. Trois fugitifs pleins de 
sensibilité mus par la force que donne la soif 
de liberté. 

Couverture séduisante, style soigné et très 
agréable, émotion, action et belle étude des 
caractères, sans manichéisme. Aux plus endur-
cis, une possibilité de changer et de retrouver 
le bonheur est toujours offerte. 

Sans aucun doute, ce roman est une pépite 
rare à déguster en famille et à offrir à vos amis.  

Pour garçons et filles à partir de 12 ans.

A

Actuailes : www.actuailes.fr 
Directrice de la rédaction : Gaëlle Iordanow – Contact : contact@actuailes.fr 

Communication et partenariat : Jean Le Blanc communication@actuailes.fr – Réalisation : Camille Cassan 
Secrétariat de rédaction : Alix de Marcillac – Site internet : website-modern.fr – dons@actuailes.fr
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Retrouvez ce livre et une large sélection pour la jeunesse sur le site www.123loisirs.com.

Vacarme 
Élisabeth Gausseron

Fleurus.  
Octobre 2018.  

221 pages.  
14,90 euros.  

Pour garçons et filles 
à partir de 12 ans.

« Vacarme accéléra encore. Ne voyait-il pas l’obstacle ?  

Antoine voulut hurler, mais sa terreur était telle qu’aucun son  

ne sortit de sa gorge. Il ferma les yeux juste avant l’impulsion  

qui les propulsa dans les airs. L’envol lui parut interminable. »

http://www.123loisirs.com
http://www.actuailes.fr/
mailto:contact@actuailes.fr
mailto:communication@actuailes.fr
http://website-modern.fr/
mailto:dons@actuailes.fr
http://www.actuailes.fr/
mailto:contact@actuailes.fr
mailto:communication@actuailes.fr
http://website-modern.fr/
mailto:dons@actuailes.fr
http://www.123loisirs.com


ruce Nolan (l’incroyable Jim Carrey) est 
journaliste pour une chaine régionale, il 
couvre la rubrique des faits divers et 
pittoresques avec un ton décalé et 

souvent irrévérencieux 
qui le rend populaire. 
Sa compagne est char-
mante, sa vie confor-
table, mais Bruce est 
insatisfait  : il rêve de 
passer chef d’antenne, 
de traiter les sujets 
politiques et sérieux de 
l’actualité. Déçu et fu-
rieux de ne pas y être 
parvenu, il défie Dieu 
de pouvoir l’aider… Et 
«  Celui qui est  » (le 
f a c é t i e u x M o r g a n 
Freeman) apparaît et 
lui confie ses pou-
voirs… Bruce devient 
alors almighty, c’est-à-
dire tout-puissant. 

C’est simple  : le pou-
voir ne fait pas le 
bonheur et le bonheur 
se cultive, mais bien 
loin d’être moralisateur 
et assommant, J im 
Carrey donne à cette 

histoire tout son talent d’acteur comique. La 
première partie est une succession de gags 
hilarants  : c’est la vengeance de Bruce  ! La 
deuxième est moins rythmée, voire un peu 

longue  : Bruce doit 
réparer ses erreurs et 
le film tombe dans 
une romance assez 
banale. 

Mais Bruce Nolan, 
c’est un peu vous et 
moi  : râleurs parfois, 
gâtés souvent et peut-
être un peu égoïstes… 
Avec son film, sorti en 
salles en 2003, le réa-
lisateur américain Tom 
Shadyac nous remet 
ma l i c i eu semen t à 
notre place ! Et fort de 
s o n s u c c è s , To m 
réalisa en 2007 une 
«  suite  », toutefois 
moins réussie, inti-
tulée Evan Almighty, 
où Evan (Steve Carell) 
est une sorte de Noé 
des temps modernes… 

Deux films à voir en 
famille et en V.O. !

ON PEUT REGARDER Catherine BertrandUN FILM ?

B
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Chers cinéphiles, si vous êtes allergiques à l’humour gestuel et aux grimaces clownesques, 
passez votre chemin : Bruce Almighty n’est pas fait pour vous. Mais si vous aimez les fables 
vivifiantes et optimistes, continuez votre lecture !

Bruce Almighty



S P O R T Mélancomas
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Recordman du monde du marathon, le Kenyan Eliud 
Kipchoge a reçu le prix de l’athlète masculin de l’année 

par la Fédération internationale d’athlétisme. Invaincu 
depuis 2013, il a remporté trois fois le marathon de Londres, 

trois fois celui de Berlin et une fois celui de Chicago. 

Dans la perspective des J.O. de Tokyo en 2020, il cherchera à 
conserver son titre olympique.  

C’est la triple sauteuse colombienne Caterine Ibarguen qui a remporté 
le prix de l’athlète féminine de l’année.

Onze mois après sa dernière apparition en NBA sous les 
couleurs des New York Knicks, le pivot français Joakim Noah, 
qui avait été élu meilleur défenseur de la ligue en 2014, a fait 
son grand retour sur les parquets du meilleur championnat de la 
planète avec les Grizzlies de Memphis. 

Athlète de l’année

NBA  
Noah gagne pour sa première avec Memphis

Qualifications Euro 2020  
La France évite l’Allemagne et hérite d’un groupe abordable 

Un tirage favorable pour 
l’équipe de France qui évite 
l’Allemagne  et se retrouve 
dans un groupe à sa portée 

avec l’Islande, la Turquie, l’Albanie, la 
Moldavie et l’Andorre. Didier Deschamps a 
réagi diplomatiquement à ce tirage  : «  Il n’y a 
pas de petits matchs, il faudra les jouer avec le 
sérieux et la concentration nécessaires pour 

atteindre notre objectif de se qualifier pour 
l’Euro 2020. On a de longs déplacements, ce 
seront des déplacements exotiques. Je me 
souviens du dernier déplacement en Albanie, 
ça n’avait pas été simple. Ce sera une question 
de motivation. On connaît notre objectif et il 
faut tout faire pour l’atteindre. »  
Pour mémoire, les Bleus n’ont jamais perdu 
contre ces équipes en compétition. 

Rugby  
Clermont leader du Top 14, l’USAP sombre

Samedi dernier en ouverture de la 11e journée 
du TOP 14, l’ASM a enfoncé Montpellier, 

finaliste la saison passée, mais battu pour la 
troisième fois de la saison à domicile.   

En fin de tableau, Perpignan a encaissé sa onzième défaite 
consécutive, la sixième à domicile, un record dans un 
championnat à poule unique... 
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Cette expression signifie « se forcer à rire alors que l’on est dans une situation embarrassante ». 

Le jaune, lorsqu’il est éclatant, est le symbole des dieux. À l’inverse, lorsqu’il est mat,  
il représente le soufre, donc l’enfer, mais aussi la perfidie. Judas le traître était 

représenté vêtu de jaune. Ainsi, le jaune est considéré comme une des couleurs 
représentant le mal, la trahison, la méchanceté, la félonie (dans les bandes 
dessinées tous les malfrats ont un teint jaune)… Autrement dit, le « rire jaune » 
désigne un rire malsain, dissimulateur. 

Par extension, cette expression s’applique à toute personne qui semble  
se forcer à rire, qui tente de masquer sa colère ou qui ne veut pas montrer 
qu’elle est vexée ou gênée.

Que s’est-il passé en 1111 ?Un papa dit à son fils : 

– Tu sais, mon fils, mon plus beau cadeau de Noël 

serait que tu sois premier de la classe une fois... 

– Trop tard, Papa, je t’ai déjà acheté une cravate !

Quel est l’animal qui a 
le plus de dents ?

En plein centre de Paris, une superbe Rolls  se gare devant une banque très connue. En descend une dame ;  elle entre dans l’établissement  et demande un prêt de 2000 euros. Le chargé d’affaires réclame une garantie  ainsi que la durée du prêt. La dame propose, comme garantie, la Rolls garée devant la banque et indique que le prêt sera remboursé à son retour de New York dans quinze jours. Sur ces entrefaites, elle laisse les clés et s’en va, tandis que le chargé d’affaires  et son directeur s’esclaffent : – Il faut vraiment être bête pour offrir une Rolls comme garantie d’un prêt de 2000 euros. Les jours passent, la dame revient à la banque  et demande à rembourser le prêt pour récupérer sa Rolls. Le banquier s’exécute contre 2000 euros  et ajoute 30 euros d’intérêts et de frais.  Mais, curieux, il demande : – Vous ne semblez pas avoir besoin de 2000 euros, alors pourquoi laisser une voiture de ce prix  pour une somme  dont vous n’avez apparemment pas besoin ? La dame répond alors : – Parce que 30 euros est le meilleur prix que j’ai pu trouver pour garer en toute confiance ma Rolls  pendant quinze jours en plein Paris !

Que dit un sapin
 de Noël  

qui arrive en re
tard le soir 

du réveillon ?

Quel est le gâteau le plus 
dur au monde ?

« Il faudrait savoir ce que tu veux,  

dit un homme à sa femme.  

Depuis près d’un an, tu me demandes, matin 

et soir, de démonter les guirlandes de Noël. 

Et, aujourd’hui, alors que je me décide  

à le faire, tu dis que ce n’est plus la peine, 

parce que Noël,  

c’est la semaine prochaine… »

Pourquoi dit-on « rire jaune » ? 
La bûche de Noël ! 

La petite souris !

 L’invasion des 1 !

E N F I N  U N  P E U  D E C U L T U R E

Je vais encore me faire enguirlander !


